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                 Vivre la consécration en portant du fruit  tous les jours… 
Le mot de l’aumônier 
 

 Chers membres et amis,  

Dans le numéro 68 du Traité de la vraie 
dévotion à la Sainte Vierge, saint Louis-Marie 
Grignion de Montfort démontre par l’Evangile, « que 
Jésus-Christ veut recevoir quelques fruits de nos 
chétives personnes, savoir nos bonnes œuvres »1. 
Mais comprenons-le bien, ce que notre Maître veut 
recevoir ce ne sont pas nos bonnes œuvres prises 
matériellement, mais « la valeur même »2 de nos 
bonnes actions, c'est-à-dire « la valeur satisfactoire, 
impétratoire et méritoire »3, ou encore la valeur 
surnaturelle de nos actions faites en état de grâce 
pour l’amour de Dieu. Cette valeur surnaturelle, 
passée, présente et future, de tout ce que nous faisons 
durant notre vie a été consacrée à la Sainte Vierge le 
jour de notre consécration mariale montfortaine. Si 
tout est donné par avance, il n’en reste pas moins vrai 
que nous ne gagnons qu’au jour le jour tous ces 
mérites, satisfactions et impétrations. 

 Il en résulte que, chaque soir, nous avons un 
petit pécule surnaturel à remettre à la très sainte 
Vierge,  celui de notre journée. Il est donc judicieux, 
le soir, à l’occasion de l’examen de conscience de 
commencer par faire l’inventaire de ce que, par la 
grâce de Dieu, nous avons pu faire de bon dans la 
journée. Ce n’est pas vaine complaisance, mais 
humilité : Fecit mihi magna qui potens est ! C’est 
d’ailleurs ce que demande explicitement saint Ignace 
de Loyola dans sa Manière de faire l’examen 
général : « Le premier point est de rendre grâce à 
Dieu, notre Seigneur, des bienfaits que nous avons 
reçus » 4. Il nous suffit de faire la même chose en en 
faisant une application mariale : rendre grâce à la 
Sainte Vierge pour ce que nous avons fait de bien et 
de méritoire par la grâce de Dieu, dont elle est la 
médiatrice, et lui confier tout ce que nous avons pu 
gagner dans la journée qui vient de se terminer. Non 
pas comme si tout cela n’avait pas déjà été consacré, 

                                                 
1 Traité de la vraie dévotion à la Sainte Vierge [VD], n° 68. 
2 Consécration de soi-même à Jésus-Christ, la Sagesse incarnée, par les mains 
de Marie, Amour de la Sagesse éternelle [ASE], n° 225. Relire les numéros 122 
à 124 du Traité. 
3 VD 122. Relire les numéros 121 à 124. 
4 Exercices spirituels [ES], n° 43. 

mais comme pour ratifier notre consécration et la 
réactualiser le jour même.  

 Bien entendu, il ne s’agit pas de faire de la 
comptabilité. Comme sainte Thérèse de l’Enfant-
Jésus, nous voulons « arriver les mains vides », 
devant Dieu, au soir de notre vie. Comme elle, nous 
voulons « arriver les mains vides » après avoir 
travaillé sans compter, avec le désintéressement 
requis par le Père Grignion5. Car tout l’Evangile, en 
effet, « prouve que Jésus-Christ veut recevoir 
quelques fruits de nos chétives personnes »6. Vouloir 
arriver les mains vides, sans avoir travaillé, serait 
contraire à l’Evangile car « Jésus-Christ a donné sa 
malédiction au figuier infructueux, et porté sa 
condamnation contre le serviteur inutile qui n’avait 
pas fait valoir son talent »7. Mais, puisque c’est 
l’amour ou le degré de charité qui confère à nos 
actions leur valeur surnaturelle, les vrais dévots 
doivent travailler « non seulement comme des 
serviteurs à gages, mais comme des esclaves 
d’amour », ceci afin de donner à leurs actions la 
dimension la plus fructueuse possible. Si donc nous 
voulons « arriver les mains vides », devant Dieu, au 
soir de notre vie, c’est parce que, après avoir travaillé 
uniquement pour l’amour de Jésus, nous avons tout 
abandonné à la sainte Vierge Marie jour après jour. 

 Pensons donc, dès le matin, à faire un 
renouvellement de notre consécration8. Pensons 
aussi, au cours de la journée, à renouveler notre 
consécration à l’occasion des actions que nous 
accomplissons dans l’esprit de la Confrérie9. Enfin, 
chaque soir, allons verser « dans le sein et le cœur de 
Marie »10 tous les trésors gagnés au cours de la 
journée. Ce sera notre manière de consoler le Cœur 
Immaculé de Marie.� 

Abbé Guy Castelain+ 

                                                 
5 VD 71. 
6 VD 68. 
7 VD 68. 
8 Soit en entier (ASE 223-227) ; soit pour l’essentiel (ASE 225) ; soit en 
résumé : « Je suis tout à vous, ô Marie et tout ce que j’ai vous appartient » (VD 
233 et 266). 
9 Les actions faites dans l’esprit de la Confrérie et accompagnée du 
renouvellement de la consécration (cf. la formule ci-dessus) permettent de 
gagner des indulgences partielles (cf. Règlement de la Confrérie, article n° 9). 
10 VD 178. Relire les numéros 173 à 182. 



Le rosaire  
du  

Saint Esclavage 
 

d’après  
les écrits de Montfort. 

   

Prière pour terminer le  
Rosaire du Saint Esclavage 

  
 

      Ô Jésus vivant en Marie, venez et 
vivez en nous, en votre esprit de sainteté, en 
la plénitude de vos dons, en la perfection de 
vos voies, en la vérité de vos vertus, en la 
communion de vos mystères. Dominez en 
nous sur toutes les puissances ennemies, le 
monde, le démon et la chair, en la vertu de 
votre Esprit et pour la gloire de votre Père. 
Ainsi soit-il. 

Prières du matin et du soir, n° 20. 
Œuvres complètes de saint Louis-Marie de Montfort, p. 849. 

 

 On peut aussi relire la Consécration de soi-
même à Jésus-Christ, la Sagesse incarnée, par les 
mains de Marie (ASE 223-227). 
 

 
 

Le Traité 
de la  
vraie dévotion  

commenté 
par le Père Plessis, s.m.m. 

 
Rappel du plan : introduction (1-13). Partie I. De la 
vraie dévotion en général (14-119). Chapitre I.  
Nécessité de la vraie dévotion. Article I. Nature de la 
vraie dévotion (14-15). Article II. Fondement de la 
nécessité de la vraie dévotion : la volonté divine (16-
36). Article III. Etendue de la nécessité de la vraie 
dévotion à Marie (37-38). Section I. Marie, Reine des 
Cœurs. Section II. La dévotion à Marie nécessaire 
à tous les hommes (39-59). 1° question : nécessité 
de la dévotion à Marie en général. 2° question : la 
dévotion à Marie est nécessaire au salut. 3° question : 
la dévotion à Marie est nécessaire aux âmes parfaites. 
4° question : la dévotion à Marie est nécessaire 
dans les derniers temps. § 1. Rôle spécial de Marie 
dans les derniers temps. 1° Dans le dernier 
avènement. 2° Preuves de ce rôle marial, suite. 

2° Preuves de ce rôle marial 
 

 « Dieu veut donc révéler et découvrir 
Marie, le chef-d’œuvre de ses mains, dans ces 
derniers temps. » 

 Résumé de ce qui précède, où tout doit 
être pris au pied de la lettre. Le voile derrière 
lequel Marie s’est cachée par humilité, ou que 
Dieu a jeté sur elle pour s’en réserver la 
connaissance et la possession, ce voile sera 
déchiré, et Marie sera montrée dans toute la 
splendeur de sa gloire et de sa puissance. Cette 
révélation, du reste, sera toute à la gloire de 
l’artiste divin qui a réalisé un tel chef-d’œuvre, et 
elle servira à conduire davantage à Dieu les âmes 
sincères qui voudront se sauver. 

 Pour le prouver on a :  

 a) La récompense due à l’humilité de 
Marie. « Qui se humiliat exaltabitur »1. 

 « Parce que Marie s’est cachée dans ce 
monde et s’est mise plus bas que la poussière par 
sa profonde humilité, ayant obtenu de ses 
Apôtres et Evangélistes qu’elle ne fut point 
manifestée. » 

 b) La gloire que Dieu désire recevoir des 
hommes pour son chef-d’œuvre. « Universa 
propter semetipsum operatus est Dominus »2. 
Toutes les œuvres extérieures de Dieu 
proclament Sa gloire, et c’est pour cela qu’Il les 
a créées. A plus forte raison tient-Il à être 
glorifié, même sur la terre, par les hommes, pour 
l’œuvre la plus belle qu’Il ait jamais accomplie 
dans l’ordre purement créé.  

 C’est pourquoi : 

 « Marie est le chef-d’œuvre des mains de 
Dieu, aussi bien ici-bas par la grâce, que dans le 
ciel par la gloire, Il veut en être glorifié et loué 
sur la terre par les vivants. » 

 c) Les différents rôles que Marie joue par 
rapport à notre salut. Son apparition précède et 
annonce celle de Jésus comme l’aurore précède 
et annonce le lever du soleil (voir le 3°). 

 Elle a été physiquement la voie par 
laquelle Jésus-Christ est venu au monde la 
première fois. Elle sera encore, mais moralement 
cette fois, la voie par laquelle Il se manifestera au 
monde au dernier jour (voir le 4°). 

                                                 
1 Luc, XIV, 11 ; XVIII, 154. « Celui qui s’humilie sera exalté ». 
2 Prov. XVI, 4. « Dieu a tout créé pour sa propre gloire ». 



 Elle est, pour les hommes eux-mêmes, la 
voie droite et immaculée pour aller à Jésus, et Le 
trouver parfaitement. C’est donc par elle que les 
âmes saintes doivent Le trouver. Admirons ici la 
belle argumentation du Père de Montfort : celui 
qui trouvera Marie trouvera Jésus ; mais on ne 
peut trouver Marie qu’on ne la cherche ; on ne 
peut la chercher qu’on ne la connaisse, car pour 
la chercher, il faut la désirer et on ne désire pas 
ce qu’on ne connaît pas ; il faut donc que Marie 
soit connue et plus connue que jamais, pour 
qu’elle soit désirée, cherchée, trouvée et que, 
avec elle et en elle, Jésus soit trouvé, possédé et 
glorifié. Pour mieux montrer l’enchaînement des 
idées nous avons négligé le premier argument. Il 
mérite lui aussi d’être pris en considération : 
celui qui trouvera Marie trouvera la vie (Prov. 
VIII, 35). Or, Jésus est la voie, la vérité et la vie 
(Joan. XIV, 6). Donc qui trouvera Marie trouvera 
Jésus (voir le n° 5). 

 Elle est la médiatrice universelle de toutes 
les grâces exerçant son pouvoir en faveur des 
prédestinés. Elle éclatera donc, à la fin du 
monde, en miséricorde, à l’égard de tous ceux 
qui accepteront, même tardivement, le règne de 
son Fils ; en force, contre tous ceux qui s’y 
opposeront personnellement et chercheront à en 
détourner les autres ; et en grâce, pour animer et 
soutenir les grands saints qui travailleront à lui 
gagner des âmes et seront les apôtres des derniers 
temps. Personne ne sera pris en traître. Chacun 
choisira en pleine connaissance de cause et sera 
traité en conséquence de son choix (voir le 6°). 

 Enfin son pouvoir royal, tout au service 
des élus, lui permet d’agir même sur les démons 
et leurs suppôts, pour limiter leur pouvoir 
malfaisant. Elle leur sera alors terrible comme 
une armée rangée en bataille1. 

 Le démon, en effet, saura qu’il lui restera 
peu de temps pour perdre les âmes, et il mettra 
tout en œuvre pour leur tendre des embûches. Il 
s’acharnera surtout contre les fidèles serviteurs et 
vrais enfants de Marie, dont il triomphe plus 
difficilement. Mais on verra Marie se dresser 
pour les défendre, et engager à fond la lutte 
prédite dès le début du monde2 (voir n° 7). 

A suivre. 

                                                 
1 Cantique des cantiques, VI, 3. 
2 Ici, nous avons résumé le texte pour mieux montrer 
l’enchaînement des idées. Cela nous arrivera assez souvent 
désormais, surtout quand le texte contient des idées que nous 
avons déjà rencontrées et expliquées. 

Les cantiques 
du  
Père  
Grignion 
 

Les splendeurs de l’oraison 
 

Prions donc, mais avec ferveur, 
Dieu le veut pour sa gloire, 

Il y va de notre bonheur 
Et de notre victoire. 

Suivant l’exemple de Jésus 
Et de sa sainte Mère, 

Nous aurons toutes les vertus 
Par la bonne prière. 

 

Mais quelles sont ses qualités ? 
Voilà votre demande. 

Je vais vous les dire, écoutez : 
La demande est très grande : 

Prier bien Dieu n’est pas aisé ; 
Souvent une prière, 

Bien loin de L’avoir apaisé, 
Redouble sa colère. 

 

Prier  dans son cœur le Seigneur, 
C’est l’oraison mentale ; 

Le prier de bouche et de cœur, 
C’est l’oraison vocale. 

Pratiquez-les avec plaisir, 
L’une et l’autre est très bonne, 

S’il vous faut quelquefois choisir, 
C’est celle que Dieu donne. 

 

Faites la méditation, 
Elle est très assurée ; 

Soyez en contemplation, 
Elle est plus relevée, 

Mais prenez garde d’affecter 
Des oraisons sublimes, 

Dont l’orgueil pourrait vous jeter 
Dans le fond des abîmes. 

 

On connaît la bonne oraison 
Par une bonne vie, 

Elle gît en cette raison, 
Ou bien c’est tromperie. 

Une oraison où l’on voit clair, 
Une vie exemplaire, 

Sont deux sœurs qui marchent de pair 
Pour connaître et pour faire. 

 

Cantique n° 102,  
strophes 25 à 29.  

Recueil du R. P. Fradet, s. m. m. Pontchâteau, 1932. 
 



�Lettres reçues             
 

     

     � « Voilà que je viens de faire la retraite 
mariale à Enney du 19 au 24 avril 2010 et 
nous nous sommes consacrés, les vingt 
personnes et les trois prêtres qui étaient avec 
nous… [De ce fait] je prends cette 
consécration plus au sérieux. Pendant cette 
retraite, j’ai appris à vivre par Marie dès le 
début de ma journée, à faire tout sous sa 
protection et pour elle, afin qu’elle redonne à 
son divin Fils les mérites que j’ai gagnés 
pendant la journée. » 

     � « Chaque bulletin contribue à apporter 
une petite marche pour progresser sur 
l’échelle des vertus. » 
     � « En lisant le bulletin, je me rends 
compte que j’ai encore beaucoup à découvrir 
dans les écrits du Père de Montfort. J’ai lu 
plusieurs fois Le secret de Marie, mais je ne 
suis jamais arrivée à lire en entier le Traité 
de la vraie dévotion. J’aimerais bien suivre la 
retraite que vous allez prêcher à Bitche en 
août… » 
     � « Merci pour le bulletin mensuel que je 
reçois tous les mois. Cela me fait un bien 
immense. Je récite le rosaire du Saint 
Esclavage pour les méditations. » 
 

 

La Militia Mariae   
est une 
œuvre apostolique 
 
 

du District de France de la Fraternité 
Sacerdotale Saint-Pie X qui a été fondée en 
1992, sur le modèle de la Légion de Marie, 
telle qu’elle existait avant le Concile Vatican 
II, pour prolonger son action bienfaisante 
dans la crise que traverse l’Eglise catholique 
depuis plus de quarante ans. Membres de la 
Confrérie, si vous êtes intéressés par Militia 
Mariae, prenez contact avec le prieuré le plus 
proche de chez vous…  
 

Lettre d’Edel Quinn  
aux enfants… 
qui vaut aussi pour les adultes. 

 Nous devons tous combattre Satan, vous aussi 
bien que moi. Dès le jour de notre baptême, nous 
sommes devenus enfants de Dieu ; le jour de notre 
confirmation, nous sommes devenus soldats du 
Christ, et vous savez que le devoir du soldat est de se 
battre contre les ennemis de son pays… Mais ce 
combat nous impose quelques petits devoirs… Un 
scout ou un louveteau promet de faire tous les jours 
une bonne action. Pourquoi, vous qui êtes 
catholiques, n’essayeriez-vous pas de faire tous les 
jours cinq à dix minutes d’action catholique ? 
N’attendez pas d’être plus âgés pour être pieux ou 
vous occuper d’apostolat. Commencez dès 
maintenant. Prenez dès à présent l’habitude de 
travailler pour Jésus et sa sainte Mère. Ils vous 
béniront. Vous serez fiers. Réfléchissez… Ne dites 
pas « non » trop vite. Jésus vous aime, Marie vous 
aime, prouvez-Leur que, vous aussi, vous Les aimez. 
Travaillez pour Eux.  

(Lettre aux enfants, Vie catholique de l’Île Maurice, 1940). 
 

Retraites mariales  
montfortaines :  
inscrivez-vous ! 
 

� Retraite à Anvers (B) 
 

     du 2 au 7 août 2010 (mixte, 15 places). 
     Rens. et inscr. : � [0032] 3 / 229.01.80. 

  

� Retraite à Unieux (42) 
 

     du 25 au 30 octobre 2010 (dames / j. f., 25 places). 
     Rens. et inscr. : � 04.77.40.20.55. 

  

 
 

� 1538 membres au 30 juin 2010. 
 

� Le samedi 3 juillet 2010,  
la sainte messe sera célébrée pour les 

membres vivants et défunts. Le même jour, 
les membres peuvent gagner une indulgence 

plénière aux conditions habituelles. 
� Veuillez prier pour le repos de l’âme de 
Mme Bernadette Dubreuil, membre de la 

Confrérie, décédée le 23 mai 2010. 
 

 

� Responsable de la publication : 
Abbé Guy Castelain, F. S. S. Pie X. 

 

� Impression : Team Rush, Brignais (69) 
 


